
4iiyite s^eriîpkr^^aé'liotrk vî^ïout entité!
Sdé'totit notre être et de tout ce qiie qôus
Sommés. La plus parfaite^ puisqu'elle
est ceUe qui nous dépouille le plus de
nous-mêmes et nous unit le plu$ étroite
ment à Jësus-Chrîst.

.

* Le Péché d'Origine et les nôtres, ay^nt
Vicié hotre nature, le divin Maître va jus-
qu*à imposer 4 ceux qui veulent s'unir à
'"^* ^^ *'enoncejnent, le dépouillen^ent
d'éu^-mêmes. A ce nouveau point de
Vue toute dévotion vraie, quelqu'en soit
Tobjet spécial, doit introduire dans l'Orne
ce dépouillement, ce renoncement, fonde-
ment de toute Vie chrétienne. En spVte
que, de toutes lr> iévoUons Ja meilleure
sera celle qui tout à la fois portera le plus
à cette mort à nous^àiêmes, et nous con-
formera» nous consacrera, nous unilrâ le
plus parfaitjemeat à Jésus-Cbrist. . '^

*• Or^ continue <e Bienheureux deJMont-
^f fort, Marie étant de toutes les créa^
*^l;Mreh lii pims conforme à Jésus-Christ;
4**,yrfiit; la dévotion ' portant ^ imiter
.*;4'obj^ aimé, il s'ensuit que, w toutei
y j|e^ Revotions, celle qMÎ consacre et conr
/f torme le pjuç une â,me à Noftre-Seig-neur,
**est la déyption à l^Très Saintie» Vier^êj
** sa sainte Mère; et que, plus une âme
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